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Le réseau des Conseillers en Transition Energétique et Ecologique 
en Santé

• DGOS, CNSA (financement, gouvernance…)

• Dispositifs proches : ADEME, FNCCR, AMUE, DIE…

• ARS

• Acteurs du territoire

• Sanitaire + médico-social

• Secteur public et privé

• Articulation avec les dispositifs existants (RESET, 

MAPES,ETE…)

• Articulation avec les CEP ADEME et les économes de 

flux ACTEE (ALEC, syndicat d’énergie …)
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Bilan national – chiffres ANAP

En 2021, la DGOS, la CNSA et l’Anap ont lancé un appel à 
manifestation d’intérêt (AMI) pour financer des postes de 
conseillers et coordinateurs en transition énergétique et 
écologique au sein d'établissements sanitaires et médico-
sociaux. 
La CNSA et la DGOS financent plus de 160 postes pour 
accompagner 5 000 établissements sanitaires et médico-
sociaux, tous statuts confondus, entre 2021 et 2024. Ce qui 
représente 10 millions d’€. 

Le programme a participé à la réduction de la consommation 
énergétique des établissements de santé de 13 % entre 2021 et 
2023, représentant près de 80 millions d’euros d’économies.
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Réseau CTEES PACA Corse

15 CTEES

Environ 500 établissements

2 coordinateurs

Animation ANAP
• DGOS, CNSA (financement, gouvernance…)

• Dispositifs proches : ADEME, FNCCR, AMUE, DIE…

• Partenaires régionaux

• Sanitaire + médico-social

• Secteur public et privé assocatif

• Articulation avec les dispositifs existants (CCrt, Stratégie TEES régionale, 

CRES PACA)

• Articulation avec les CEP ADEME et les économes de flux ACTEE 

(Envirobatbdm, syndicat d’énergie…)
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(CH Bastia & HPSC)
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Une organisation régionale

Clinisud pour la Corse du Sud

2A - CORSE DU SUD Public Privé Total

Sanitaire 4 7 11

Médico-social- PA 4 12 16

Médico-social- PH 1 16 17

TOTAL 9 35 44

Le CH de Bastia pour la Haute Corse

2B - HAUTE CORSE Public Privé Total

Sanitaire 3 11 14

Médico-social- PA 2 13 15

Médico-social- PH 3 9 12

TOTAL 8 33 41

Un partenariat régional :
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Les missions générales

ACCOMPAGNEMENT & 
REALISATION

ACTIONS ASSOCIEES

SOUS-DOMAINES

DOMAINES

DISPOSITIF
Conseillers en transition énergétique et 

écologique en santé (CTEES)

+

Appui du Coordinateur de la région PACA

Energies 
renouvelables

Solaire thermique

Géothermie

Bois

Etudes de faisabilité 
et investissements

Accompagnement - 
suivi CTEES

Réalisation bureau 
d'études

Efficacité énergétique

Sensibilisation

Personnels et usagers

Accompagnement - 
suivi CTEES

Réalisation CTEES   

Réglage des 
équipements

Plan d'actions à 
"faible" 

investissement + suivi 
énergie

Accompagnement - 
suivi CTEES

Réalisation CTEES 

Projets 
d'investissement

Plan d'actions à 
"lourd" 

investissement + suivi 
énergie

Accompagnement - 
suivi CTEES

Réalisation bureau 
d'études

Outillage et 
instrumentisation

Plan de comptage

Instrumentation

Outil de suivi

Accompagnement - 
suivi CTEES

Réalisation bureau 
d'études

Confort et qualité de l’air

Gestion des déchets
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La Qualité de l’Air Intérieur – En chiffres

En moyenne, nous passons 85 % de notre temps dans des espaces clos (à climat tempéré). Que ce soit à la 

maison, au travail, dans les transports ou encore lors de nos activités quotidiennes comme les courses, notre 

environnement est majoritairement intérieur.

• L’air intérieur est 5 à 9 fois plus pollué que l’air extérieur

• 14 % des logements en France présentent des moisissures visibles

• 12 à 20 respirations par minutes en moyenne

• 8500 litres d’air inspiré en moyenne par jour

• 20 000 morts par an selon l’ANSES

• 19 milliards d’euros par an selon l’ANSES (coût socio-économique)
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Les différents types de pollutions

Les polluants chimiques : Les composés organiques volatils (COV), les oxydes d’azote (NOx), le 
monoxyde de carbone (CO), entre autres, sont des substances nocives libérées par les peintures, les 
revêtements, le mobilier et divers matériaux. Leur émission, appelée "relargage", se produit 
principalement dans les bâtiments récents, mais elle peut également survenir tout au long du cycle 
de vie des matériaux.

Les polluants physiques : Ce terme désigne les particules et les fibres en suspension dans l’air, 
telles que l’amiante. Connues sous le nom de particulate matter (PM) en anglais, ces éléments 
mesurent généralement entre 0,1 et 10 micromètres. On les classe selon leur taille en particules 
fines, très fines et ultra-fines. En raison de leur petite dimension, elles peuvent pénétrer 
profondément dans les voies respiratoires et affecter notre santé pulmonaire.

Les bio-contaminants : Ils sont issus du vivant, tout simplement. On les retrouve fréquemment sous 
forme de virus, de moisissures, de pollens, d’animaux domestiques ou encore d’acariens. Ces 
agents biologiques peuvent affecter la qualité de l’air intérieur et provoquer des réactions allergiques 
ou des troubles respiratoires.
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Les différentes sources de pollutions

L’environnement extérieur
La proximité de routes, de zones agricoles, d’usines spécifiques ou d’aéroports peut fortement influencer la qualité de 
l’air intérieur, en introduisant des polluants extérieurs. 

Les matériaux de construction
Lors de travaux neufs, les peintures, les revêtements de sol, le mobilier et autres éléments peuvent naturellement 
émettre des composés chimiques tels que le benzène, les aldéhydes ou le monoxyde de carbone. 

Les appareils de chauffage et de ventilation
Mal entretenus, ces équipements peuvent provoquer une mauvaise combustion, générant des polluants. De même, les 
centrales de traitement d’air dont les filtres ne sont pas régulièrement remplacés peuvent entraîner une forte 
concentration de poussières et un renouvellement d’air inefficace. 

Les produits d’entretien
L’usage de produits non certifiés, riches en substances chimiques, dans les activités de nettoyage des locaux doit être 
évité. Il est préférable d’opter pour des alternatives plus respectueuses de la santé et de l’environnement. 

Les comportements et activités humaines
Certains gestes du quotidien, comme le tabagisme, la présence de plantes ou d’animaux domestiques, peuvent 
également contribuer à la dégradation de la qualité de l’air intérieur. 
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L’impact sur la santé
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L’environnement extérieur

La prise de conscience de l’environnement qui nous entoure constitue la première étape essentielle dans 

l’évaluation de la QAI. En effet, les facteurs extérieurs influencent directement cette qualité, notamment à travers 

les systèmes de ventilation (qu’ils soient mécaniques ou naturels), les ouvertures du bâtiment, ou encore les 

dispositifs de filtration à mettre en œuvre

Environnement 
urbain 

Industrie Lieux de 
stockage 

Les 
installations 
de nettoyage 

à sec 

L'activité 

agricole 
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Les matériaux de construction et le mobilier 1/2

Les matériaux de construction contiennent divers éléments tels que les composés organiques volatils (COV), les 

poussières et les allergènes. Ces substances peuvent être libérées dans l’air intérieur tout au long du cycle de vie 

du bâtiment (depuis sa construction jusqu’à sa démolition) contribuant ainsi à une pollution durable de 

l’environnement intérieur.

Les revêtements muraux

Qu’il s’agisse de peinture, 
d’enduit, de papier peint ou 

de vernis, ces matériaux 
peuvent libérer des 

substances chimiques telles 
que le formaldéhyde. Ce 
composé est connu pour 

provoquer des effets 
indésirables sur la santé, 

notamment des maux de tête, 
des nausées et des irritations.

Les revêtements de sol

Les sols en PVC, caoutchouc 
ou linoléum, associés aux 
enduits, mortiers et colles, 
peuvent libérer un mélange 
de substances chimiques 

potentiellement nocives. Par 
ailleurs, les revêtements 

textiles favorisent 
l’accumulation de poussières 

et le développement 
d’allergènes, notamment ceux 

liés aux acariens.

Les ouvrant (la menuiserie)

Dès la phase de construction, 
une mauvaise installation des 

portes et fenêtres peut 
compromettre l’étanchéité du 

bâtiment, favorisant ainsi 
l’apparition de moisissures. 

Le mobilier

Comme la plupart des 
matériaux, le mobilier libère 
des composés organiques 

volatils (COV) dans l’air 
intérieur. Toutefois, il est 

souvent considéré comme 
l’un des principaux 

contributeurs à l’émission de 
ces substances.
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Les matériaux de construction et le mobilier 2/2

Depuis le 1er septembre 2013, un étiquetage obligatoire informe les consommateurs sur le niveau d’émission de 

polluants volatils des produits de construction (Décret du 23 mars 2011, arrêtés du 19 avril 2011 et du 20 février 

2012). Cette mesure concerne notamment :

- Les revêtements de sol, mur et plafond

- Les cloisons et faux-plafonds

- Les matériaux d’isolation

- Les portes et fenêtres

- Les produits utilisés pour la pose ou la préparation des éléments cités ci-dessus

Cet étiquetage vise à améliorer la transparence et à favoriser des choix plus respectueux de la qualité de l’air 

intérieur.
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Le chauffage

Nausées et maux de tête : Un appareil de chauffage défectueux ou un conduit d’extraction mal entretenu peut libérer du 
monoxyde de carbone (CO), un gaz incolore et inodore particulièrement dangereux. À forte concentration, le CO peut provoquer 
des symptômes tels que des maux de tête, des nausées, voire entraîner un coma, et dans les cas les plus graves, la mort.

Allergies : Les moisissures sont l’une des principales causes d’allergies dans les espaces clos. Un environnement mal régulé ou 
défectueux, combiné à une ventilation insuffisante, favorise leur développement en raison de l’augmentation de l’humidité. Par 
ailleurs, les équipements de chauffage ou de cuisson dégagent de la vapeur d’eau lors de la combustion, ce qui peut accentuer ce 
phénomène et détériorer la qualité de l’air intérieur.

Problèmes respiratoires : Les appareils de chauffage au gaz peuvent produire du dioxyde d’azote (NO₂), un gaz irritant pour les 
voies respiratoires. D’autres équipements, mal entretenus ou mal conçus, peuvent également favoriser la dispersion de poussières 
et de particules fines dans l’air intérieur. Ces éléments, lorsqu’ils sont inhalés, peuvent provoquer ou aggraver des troubles 
respiratoires, en particulier chez les personnes sensibles.

Cancer : Le développement de certains cancers peut être favorisé par une exposition prolongée aux composés organiques volatils 
(COV). Ces substances chimiques, émises par de nombreux matériaux et équipements présents dans les bâtiments, peuvent 
s’accumuler dans l’air intérieur et représenter un danger pour la santé lorsqu’elles sont inhalées sur de longues périodes.

Plusieurs types de chauffage fonctionnent grâce à des combustibles tels que le bois, le gaz ou le fioul. Lors du 

processus de combustion, ces systèmes peuvent émettre des polluants atmosphériques, en particulier en cas de 

mauvaise utilisation ou d’entretien insuffisant. Une combustion incomplète ou défectueuse peut ainsi altérer la 

qualité de l’air intérieur et représenter un risque pour la santé.
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La ventilation et la climatisation

La ventilation joue un rôle fondamental, tant pour le bien-être des occupants que pour la préservation du bâtiment. 

Elle permet d’assurer un apport régulier d’air neuf, garantissant confort et hygiène, tout en évacuant l’air vicié chargé 

en humidité et polluants. Dans les pièces humides comme les salles de bains, un renouvellement d’air insuffisant 

favorise l’apparition de moisissures, pouvant nuire à la santé et détériorer les matériaux.

Un système de climatisation a pour rôle principal de réguler la température ambiante dans un espace clos. Il 

fonctionne en utilisant l’air déjà présent, qu’il filtre, ajuste à la température souhaitée, puis redistribue dans 

l’environnement. Ce processus contribue au confort thermique des occupants, mais nécessite un entretien régulier 

pour garantir une qualité d’air optimale.

Micro-
organismes

Particules fines Dioxyde de 
carbone
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Les produits ménagers

Les activités de nettoyage influencent directement la qualité de l’air de votre logement ou lieu de travail. Même si 

elles semblent rendre l’environnement plus propre, elles peuvent aussi le rendre moins sain.

Privilégier les produits écologiques
Choisir des nettoyants labellisés (ex. : Écolabel européen) sans pictogrammes de danger = Moins de 
substances nocives (vertiges, maux de tête, effets cancérigènes) 

Ne pas mélanger les produits : Risque d’émanations toxiques non maîtrisées 

Respecter les dosages
Surdoser = mélange plus concentré et plus nocif
Éviter le nettoyage en continu dans les espaces peu ventilés 

Limiter les aérosols
Même non utilisés, ils libèrent des COV
À éviter dans les pièces mal ventilées 

Modérer les parfums et huiles essentielles = Génèrent beaucoup de COV
Ne pas combiner avec les produits d’entretien
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Retour d’expériences CTEES 1/2
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Retour d’expériences CTEES 2/2
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Outils - Guide exploitation maintenance CVC
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Outils – Qualité de l’air intérieur
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